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Résumé 
Dans le cadre de la réalisation du catalogue des Chrysomelidae de Belgique, nous présentons les catalogue 
et atlas de la sous-famille des Galerucinae mis à jour à la date du 1er janvier 2022. Ce catalogue est adapté 
à la nomenclature récente et complété par une carte des occurrences connues de nous dans le pays. Un 
commentaire accompagne chaque espèce. 
Mots-clés : Chrysomelidae, Galerucinae, Belgique, catalogue, atlas 
 
Abstract 
In this issue of the catalogue of the Chrysomelidae of Belgium, are presented the catalog and atlas of the 
subfamily Galerucinae, updated on January 1st, 2022. This catalogue is adapted to the recent nomenclature 
and completed by a map of the occurrences we know in the country. A comment is made on each species. 
Keywords: Chrysomelidae, Galerucinae, Belgium, catalogue, atlas 
 
 
AVANT-PROPOS 
Dans le cadre de la réalisation du catalogue et de 
l’atlas des Chrysomelidae de Belgique, nous 
présentons la sous-famille des Galerucinae à 
l’exception de la tribu des Alticini. Celle-ci sera 
abordée ultérieurement et individuellement en fin 
de rédaction du catalogue. 
La banque de données servant à la réalisation de 
cette contribution est la même que celle présentée 
et expliquée dans une note précédente (Fagot, 
2019a). Elle contient aujourd’hui près de 120000 
enregistrements pour la Belgique dont 22880 
concernent les Galerucinae. 

1. NOMENCLATURE ET ATLAS 
Les Galerucinae au sens large regroupent 
aujourd’hui quatre tribus : les Galerucini, les 
Hylaspini, les Luperini et les Alticini (ITIS, 2022). 
Nous ne présentons dans cette partie que les trois 
premières tribus des Galerucinae et nous 
nommerons l’ensemble par ce terme. 
 

Avant la rédaction de ce catalogue, existait un 
certain nombre de cartes de répartition publiées par 
l’UER de Zoologie Générale et Faunistique de 
Gembloux (Professeur Jean Leclercq, à l’époque) 
dans le cadre de la « Cartographie des Invertébrés 
européens » (Verstraeten et al., 1973 (cartes 749-
751); Verstraeten & Boosten, 1979 (cartes 1254-
1262)). Aucune de ces cartes ne concernait les 
Galerucinae.  
Toutes les cartes sont donc originales, mises à jour 
au 1er janvier 2022 et réalisées grâce au logiciel 
cartographique BatchMaps de Yvan Barbier (2021, 
vs 0.2.3, en construction) compatible avec le 
logiciel Data Fauna-Flora (DFF) (Barbier, 2000).  
 
Le fond de carte est la représentation des régions 
naturelles du pays, à savoir du NO au SE, le cordon 
dunaire, la région maritime, la Flandre, la 
Campine, le Brabant, le Condroz, la Fagne-
Famenne, l’Ardenne et la Lorraine. 
La liste des espèces présentée ici est inspirée des 
travaux des contributeurs en charge de la tribu des 
Galerucini à savoir Ron Beenen (2010) dans Löbl 
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& Smetana (2010) et Jean-Claude Bourdonné et 
Serge Doguet (2014) dans Tronquet (2014). 
Quelques travaux récents ont nuancé notre 
perception de la sous-famille (Beenen (2008) ou 
Vela (2018) notamment).  
Dans le catalogue (point 2), pour des raisons de 
facilité de lecture, sauf exception, nous présentons 
la liste des genres et espèces par ordre 
alphabétique, faisant abstraction des autres groupes 
ou sections de tous niveaux. Les espèces ne 
figurant pas ou plus dans la faune belge sont entre 
parenthèses. 
 
Galerucinae Latreille 1802 

 
Genre Agelastica Chevrolat 1836 
Espèce-type : Chrysomela alni Linnaeus 1758 
 

A. alni alni (Linnaeus 1758) 
 

Genre Calomicrus Dillwyn 1829 
Espèce-type : Crioceris circumfusa Marsham 
1802 

 
C. circumfusus (Marsham 1802) 
 

Genre Diabrotica Chevrolat 1836 
Espèce-type : Crioceris fucata Fabricius 1787 
 

D. virgifera LeConte 1868 
 
Genre Euluperus Weise 1886 
Espèce-type : Crioceris xanthopus Duftschmid 
1825 
 

E. pinicola (Duftschmid 1825) 
(E. xanthopus (Duftschmid 1825)) 

 
Genre Exosoma Jacoby 1903 
Espèce-type : Chrysomela lusitanica Linnaeus 
1767 
 

(E. lusitanicum Linnaeus 1767) 
 

Genre Galeruca Geoffroy 1762 
Espèce-type : Chrysomela tanaceti Linnaeus 1758 

 
G. interrupta (Illiger 1802) 
(G. laticollis (Sahlberg 1838)) 
G. pomonae (Scopoli 1763) 
G. tanaceti (Linnaeus 1758) 
 

Genre Galerucella Crotch 1873 

Espèce-type : Chrysomela nymphaeae Linnaeus 
1758 

 
Sous-genre Galerucella Crotch 1873 
Espèce-type : Chrysomela nymphaeae 

Linnaeus 1758 
 
G. grisescens (Joannis 1865) 
G. nymphaeae (Linnaeus 1758) 
 
Sous-genre Neogalerucella Chûjô 1962 
Espèce-type : Chrysomela tenella Linnaeus 

1760 
 
G. calmariensis (Linnaeus 1767) 
G. lineola (Fabricius 1781) 
G. pusilla (Duftschmid 1825) 
G. tenella (Linnaeus 1760) 
 

Genre Lochmaea Weise 1883 
Espèce-type: Chrysomela caprea Linnaeus 1758 

 
L. caprea (Linnaeus 1758) 
L. crataegi (Forster 1771) 
L. suturalis (Thomson 1866) 
 

Genre Luperus Mueller 1764 
Espèce-type: Chrysomela flavipes Linnaeus 1767 

 
L. flavipes (Linnaeus 1767) 
L. longicornis (Fabricius 1781) 
L. luperus (Sulzer 1776) 

Syn.: L. niger (Goeze 1777) 
 

Genre Phyllobrotica Chevrolat 1836 
Espèce-type : Chrysomela quadrimaculata 
Linnaeus 1758 

 
P. quadrimaculata (Linnaeus 1758) 
 

Genre Pyrrhalta Joannis 1865 
Espèce-type : Chrysomela viburni Paykull 1778 

 
P. viburni (Paykull 1799) 
 

Genre Sermylassa Reitter 1913 
Espèce-type : Chrysomela halensis Linnaeus 1767 
 

S. halensis (Linnaeus 1767) 
 
Genre Xanthogaleruca Laboissière 1934 
Espèce-type : Chrysomela luteola O.F. Müller 
1766 
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X. luteola (O.F. Mueller 1766) 
 

2. CATALOGUE ET ATLAS 
Les cartes 1 et 2 ci-dessous montrent l’origine 
géographique des données et la couverture du pays 
par les informations concernant la sous-famille des 
Galerucinae. 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
Cartes 1 et 2 : Localisation des données de la DB 
par carré UTM de 25 km2 (5x5 km) (au-dessus) et 
coordonnées ponctuelles en XY (en dessous). 
 
La numérotation des espèces dans le texte fait suite 
à la numérotation des espèces dans les publications 
précédentes (Fagot, 2022).  
 
 
 
 

 

 
 
Photo 1 : Agelastica alni (L. 1758), femelle prête à 
pondre, sur Alnus glutinosa, 19 mai 2022, Jalhay 
(Fawetay) (© J. Fagot). 
 
 
Notons dès à présent que, du fait sans doute de 
l’existence de quelques espèces très communes 
dans la sous-famille (Agelastica alni e.a.), les 
Galerucinae semblent se rencontrer en abondance 
dans l’ensemble du pays.  
 
 

 
 
La carte qui précède montre la distribution des 
Galerucinae lorsque les occurrences de Agelastica 
alni sont soustraites. L’aspect en est 
fondamentalement modifié par rapport à la carte 
complète en vis-à-vis car Agelastica alni masque la 
réalité. Les Galerucinae ne sont pas tous communs 
partout en Belgique.  
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Galerucinae Latreille 1802 
 
 

Genre Agelastica Chevrolat 1836 
 

136. A. alni alni (Linnaeus 1758) 
 
Très commun sur les aulnes (Alnus glutinosa 
et A. incana), partout en Belgique (Photo 1). 
Provoque parfois des défoliations 
dérangeantes pour les arbres. 

 
 
 

 
 
 
 

Genre Calomicrus Dillwyn 1829 
 

137. C. circumfusus (Marsham 1802) 
 
Est présent sur diverses Fabaceae comme les 
Genista et Sarothamnus, au sud du sillon 
sambro-mosan. 
 

 
 

Genre Diabrotica Chevrolat 1836 
 

138. D. virgifera virgifera LeConte 1868 
 
Espèce exotique découverte récemment en 
Belgique (2003) dans les cultures de maïs.  
 
Commentaires au point 4. 
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Genre Euluperus Weise 1886 
 

139. E. pinicola (Duftschmid 1825) 
 
Peu de données récentes. Est lié aux pinèdes, 
essentiellement sur les terrains calcaires. À 
rechercher ailleurs. 
 

E. xanthopus (Duftschmid 1825)) 
 
Derenne (1963) reprend une citation de de 
Moffarts (1893) qui, à l’époque, suppose la 
capture comme accidentelle. N’a pas été 
revu. 

 
 

 
 

Genre Exosoma Jacoby 1903 
 

E. lusitanicum Linnaeus 1767 
 
Bien que de tempérament méditerranéen, 
trois spécimens furent trouvés en Belgique 
au titre d’espèce exceptionnelle : à Bruxelles 
(le 19.vii.1969), à Dinant (Bois de Gérin, le 
15.iv.1989) et à Waterloo (le 20.v.2018).  
 
Commentaires au point 4. 

 
 

 
 
 

Genre Galeruca Geoffroy 1762 
 

140. G. interrupta (Illiger 1802) 
 

Dernières observations récentes en 2010. Est 
liée aux endroits sablonneux, au pied de 
Artemisia campestris. Très rare. Se rencontre 
aussi parfois sur des Brassicaceae. 
 

G. laticollis (Sahlberg 1838) 
 
Derenne (1963) la signale « d’Orval, RR ». 
Un exemplaire en provenance d’Orval est 
effectivement présent au RBINS, récolté en 
août 1940 par R. de Ruette. Nous ne 
connaissons que ce seul exemplaire. 
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141. G. pomonae (Scopoli 1763) 
 
Assez commune dans les prairies sèches (sur 
Centaurea, Knautia) ou plus humides (sur 
Cirsium palustre). À rechercher partout en 
Belgique mais semble éviter le massif 
ardennais. Photo 2. 
 

 
 
Photo 2 : Galeruca pomonae (Scopoli 1763), le 13 
juillet 2014, Focant (La Comogne) (© J. Fagot). 
 

142. G. tanaceti (Linnaeus 1758) 
 
Commune, et parfois très abondante 
(Lemoine, 2020, photo 4), dans les prairies 
et les fonds de vallées fleuris (Achillea, 
Tanacetum, Cerastium, Centaurea,…). 
 

 

 
 
Photo 3 : Ponte de Galeruca tanaceti (L. 1758), 20 
septembre 2020, Beauraing (Baronville). Copie 
d’écran du site Observations.be (© D. Pierret).  

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 
 
Photo 4 : Pullulation de Galeruca tanaceti (L. 
1758), mai 2020, Anzin (FR-59) (© G. Lemoine).  
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Genre Galerucella Crotch 1873 
 

143. G. calmariensis (Linnaeus 1767) 
 
Sur Lythrum salicaria, l’espèce est peu 
fréquente au Sud du pays. Elle se rencontre 
préférentiellement dans les districts 
flandrien, mosan et lorrain alors que le 
district brabançon n’offre majoritairement 
que des observations anciennes. 
Dans les collections de du RBINS se 
trouvent de nombreux exemplaires de la 
variété lythri. 
 
Commentaires au point 4. 

 
 

 
 
 

 
144. G. grisescens (Joannis 1865) 

 
Cinq exemplaires figurent dans la collection 
Derenne (RBINS), récoltés sur Lysimachia, 
en 1969 et 1970, à Tremelo. L’espèce est 
également signalée à Maasmechelen 
(Opgrimbie, Ziepbeek) par Beenen & 
Teunissen (2010).  
 

 
 
 
 

145. G. lineola (Fabricius 1781) 
 
Espèce présente sur l’ensemble du territoire. 
Est commune sur Salix et d’autres ligneux 
tels que Populus, Alnus ou Corylus. 
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146. G. nymphaeae (Linnaeus 1758) 
 
G. nymphaeae est présente dans l’ensemble 
du pays où se trouvent des nénuphars (Photo 
5) ou des hélophytes rivulaires. Cependant, 
les données récentes sont plus abondantes au 
nord du sillon sambro-mosan.  
 
Commentaires au point 4. 

 
 
 

 
 
 

 
 
Photo 5 : Galerucella nymphaeae (Linnaeus 1758), Heure-le-Romain (carrière du Boyou, sur Salix au bord 
d’un étang), 12.vi.2020 (© J.-Y. Baugnée). 
 
 

147. G. pusilla (Duftschmid 1825) 
 
Présente sur l’ensemble du territoire, 
l’espèce doit être recherchée sur les plantes à 
fleurs des endroits très humides : Lythrum 
salicaria, Stachys palustris, Veronica 
beccabunga, … 
 
Commentaires au point 4. 
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148. G. tenella (Linnaeus 1760) 
 
Commune dans les vallées humides et les 
bords des fossés, sur Filipendula ulmaria. 
Est très abondante dans ses stations. 
 

 
 
 

Genre Lochmaea Weise 1883 
 

149. L. caprea (Linnaeus 1758) 
 
Très commun partout en Belgique sur Salix 
caprea et S. aurita. Moins de données 
récentes en Flandres ou en Campine. 
 

 
 

 
 
 
 

150. L. crataegi (Forster 1771) 
 
Assez commun, se rencontre en de nombreux 
endroits du pays sur les Crataegus isolés ou 
en haies. 
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151. L. suturalis (C.G. Thomson 1866) 
 
Inféodé à Calluna vulgaris, suit la 
distribution de cette espèce et lui occasionne 
parfois quelques dommages (Hautes-Fagnes 
et Campine) (Photos 6 et 7). 
 
Commentaires au point 4. 

 
 

 
 

 
 
Photo 6 : dégâts de Lochmaea suturalis (C.G. 
Thomson 1866) sur Calluna vulgaris, Kessel 
Heide, 16 août 2014. Copie d’écran du site 
Waarnemingen.be (© B. Moons).  

 
 

 
 
Photo 7 : Lochmaea suturalis (C.G. Thomson 
1866), Kessel Heide, 16 août 2014. Copie d’écran 
du site Waarnemingen.be (© B. Moons).  

 
Genre Luperus Geoffroy 1762 
 

152. L. flavipes (Linnaeus 1767) 
 
Le statut de cette espèce ne peut être précisé 
à ce jour mais semble assurément moins 
commun que L. longicornis. En milieux 
humides sur Salix, Betula, Alnus, … Aucune 
carte n’est disponible pour le moment, le 
sexage nécessaire pour distinguer L. flavipes 
de L. luperus femelle n’ayant pas encore été 
effectué (Photo 8). 
 
Commentaires au point 4. 
 

 

 
 
Photo 8 : Luperus à pronotum rouge, Rouvroy 
(Dampicourt, RN Beauregard), 23 mai 2022 (© J. 
Poncin).  
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153. L. longicornis (Fabricius 1781) 
 
Présent partout mais semble plus abondant 
en Hautes-Fagnes et en Campine où il 
semble trouver son optimum dans les sites 
humides et marécageux, sur Salix caprea et 
S. aurita. 

 
 
 

 
 

154. L. luperus (Sulzer 1776) 
 
À rechercher en Flandres et en Campine sur 
Salix, Ulmus et d’autres arbres feuillus. Est 
présent partout ailleurs mais peu abondant 
semble-t-il. 
Compte-tenu de la remarque sous L. flavipes, 
ne figurent sur la carte ci-jointe que les mâles 
de L. luperus. 

 
 

 
 
Genre Phyllobrotica Chevrolat 1836 
 

155. P. quadrimaculata (Linnaeus 1758) 
 
Assez rare, est inféodé à la distribution de 
Scutellaria galericulata. À rechercher car 
peu documenté ces dernières années dans le 
centre du pays. 
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Genre Pyrrhalta Joannis 1865 
 

156. P. viburni (Paykull 1799) 
 
Est intimement lié à la distribution de 
Viburnum opulus dans l’ensemble du pays.  

 

 
 
 
 

Genre Sermylassa Reitter 1913 
 

157. S. halensis (Linnaeus 1767) 
 
Sur les buissons isolés, dans les parcs ou en 
lisière forestière, sur tous types de terrain 
mais plutôt secs, est monophage sur le genre 
Galium (Jolivet, 1987), sur Galium mollugo 
et G. verum, mais se rencontre aussi sur Salix 
aurita (obs. pers.).  
La carte laisse apparaitre une distribution 
étonnante avec un grand espace peu 
fréquenté entre la mer du Nord et le Sud du 
sillon Sambre-et-Meuse.  

 
 
 

Genre Xanthogaleruca Laboissière 1934 
 

158. X. luteola (O.F. Mueller 1766) 
 
N’a jamais été commune mais est abondante 
localement sur les ormeaux et parfois les 
rejets de saules. Se raréfie très fortement 
(Photo 9). 
Bergeal & Doguet (1992) font la même 
constatation en France. 
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3. RÉPARTITION DES ESPÈCES DANS 
LES RÉGIONS NATURELLES DU PAYS 
Le tableau 1 ci-après donne une idée de la 
répartition des 23 espèces dans les régions 
naturelles du pays. Il s’agit des régions naturelles 
définies selon les districts phytosociologiques au 
sens de et précisés par Lambinon et Verloove 
(2012). La date charnière séparant les données 
anciennes (-) et les nouvelles (+) est fixée à 1975. 
 

 
Tableau 1 : Les abréviations représentent les 
districts maritime (Ma), flandrien (Vl), campinien 
(Ke), brabançon (Br), mosan (Mo), ardennais (Ar), 
de haute Ardenne (HA) et lorrain (Lo). 
 
 

En examinant rapidement ce tableau, on se rend 
compte que pratiquement tous les taxons sont 
présents partout dans le pays. À l’exception du 
district maritime qui présente une diversité 
spécifique un peu plus faible, le nombre d’espèces 
trouvées en Belgique est assez égal sur tout le 
territoire. Les nuances qui apparaissent relèvent 
essentiellement du lien aux plantes-hôtes. La 
distribution de celles-ci conditionnant celle des 
Galerucinae : Agelastica alni sur Alnus, Euluperus 
pinicola sur les Pinus, Galerucella tenella sur 
Filipendula ulmaria, Phyllobrotica 
quadrimaculata sur Scutellaria galericulata, 
Pyrrhalta viburni sur Viburnum, Xanthogaleruca 
luteola sur Ulmus, etc. 
 

 
 
Photo 9 : Xanthogaleruca luteola (O.F. Mueller 
1766), 17 septembre 2019, France (Pyrénées) (© 
G. San Martin y Gomez). 
 

4. COMMENTAIRES 
De Diabrotica virgifera 
La Galéruque des racines du maïs provient 
d'Amérique. L'insecte a été introduit 
accidentellement en Europe, près de l’aéroport de 
Belgrade (Serbie) en 1999 (OEPP, 2017). Entre-
temps, il s’est installé en Hongrie, en Slovaquie et 
partiellement en Autriche, Bulgarie, République 
tchèque, Italie, Pologne, Roumanie, en Slovénie, 
etc. Depuis quelques années, il est aussi signalé en 
Belgique (2003, 2004), Pays-Bas, Allemagne, 
France et Royaume-Uni (AFSCA, 2005). 
En 2003, dans le cadre du monitoring de l’AFSCA, 
69 individus furent observés en Belgique dans la 
période entre la première constatation du 3 
septembre et le dernier contrôle du 1 octobre.  
En 2004, le monitoring en a révélé 7 dont 6 dans 
des champs de maïs en monoculture. Cette 
constatation a conduit à une adaptation des 
mesures, imposant dans la zone concernée la 

GALERUCINAE Ma Vl Ke Br Mo Ar HA Lo 
Agelastica         

alni + + + + + + + + 
         

Calomicrus         
circumfusus   - - + + + - 
pinicola    + + - - + 
         

Diabrotica         
virgifera +   +     
         

Galeruca         
interrupta +   + +   - 
pomonae - - - + + +  + 
tanaceti + + + + + + + + 
         

Galerucella         
calmariensis  + + + + + + + 
grisescens   +      
lineola  + + + + + + + 
nymphaeae + + + + + + + + 
pusilla + + + + + + + + 
tenella  + + + + + + + 
         

Lochmaea         
caprea - + + + + + + + 
crataegi + + + + + + + + 
suturalis + + + + + + + + 
         

Luperus         
flavipes ? ? ? ? + + ? ? 
longicornis  + + + + + + + 
luperus  + + + + + +  
         

Phyllobrotica         
quadrimaculata + + + + + + + + 
         

Pyrrhalta         
viburni + + + + + + + + 
         

Sermylassa         
halensis + + + + + + + + 
         

Xanthogaleruca         
luteola + + + + + +  - 
Nb Taxons +/23 12 16 17 20 21 19 16 16 
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rotation des cultures et interdisant de cultiver le 
maïs plus d’une année sur trois sur la même 
parcelle. Depuis, l'espèce ne fait plus partie de la 
liste dont la déclaration est obligatoire et plus 
aucune Galéruque des racines du maïs n’a été 
découverte par le monitoring. Celui-ci est 
abandonné. 
Par ailleurs, il faut signaler qu’en 2005, un nouveau 
foyer a été détecté aux Pays-Bas, à proximité de 
l’aéroport de Maastricht, proche de la frontière 
belge et de la ville de Maasmechelen (AFSCA, 
2005). 
L’espèce se déplace très rapidement et peut revenir 
dans des zones où elle a été considérée comme 
éradiquée (Bažok et al., 2021). Diabrotica est très 
probablement toujours présente en Belgique. Elle a 
été repérée à la côte (2012) et dans les environs de 
Nivelles (2018). 
 
En Amérique Centrale, Diabrotica virgifera 
virgifera, D. virgifera zeae Krysan & Smith 1980 
et D. undecimpunctata howardi Barber 1947 sont 
des ravageurs du maïs très importants et font des 
dégâts considérables. La vigilance est de mise. 
 
De Exosoma lusitanicum 
Il s'agit ici typiquement d'une espèce que les 
modifications climatiques pourraient faire 
apparaître chez nous plus régulièrement. Mais sans 
doute faudra-t-il du temps. Au début du siècle 
précédent, elle était déjà présente dans les Vosges 
sur Vincetoxicum officinale et remontait jusqu'à 
Strasbourg (Laboissière, 1934). L’espèce ne figure 
cependant pas dans Callot (2018). Peut-être y a-t-il 
confusion chez Laboissière entre le Département 
des Vosges et le Massif des Vosges ? Se rencontre 
régulièrement en France sur les Liliaceae et 
remonte parfois vers le nord au-delà de la Loire et 
jusqu’à Paris, voire plus au Nord. Trois 
exemplaires furent trouvés non loin de nos 
frontières, à Génicourt-sur-Meuse (FR55 - Meuse), 
le 18.vii.1984 (leg H. Pijpers, coll. Museon (Den 
Haag), det. R. Beenen) et plus récemment, trois 
spécimens furent trouvés à Pagny-la-Blanche-Côte 
(FR55-Meuse), le 26.vi.1996 (leg. L. Crèvecoeur, 
coll. et dét. J. Fagot) et un autre le 10.vii.1995 (leg. 
et coll. L. Crèvecoeur, dét. J. Fagot). Ne semble 
passer ni les Vosges ni les Alpes (Callot, 2018 ; 
INPN, 2022). 
 
De Galerucella calmariensis et G. pusilla 
En 1992, G. calmariensis et G. pusilla furent 
introduites en Amérique du Nord pour tenter de 
contrôler le développement excessif de Lythrum 

salicaria. L’opération semble couronnée de succès. 
En outre, dans les régions où les galérucelles furent 
relâchées, vit aussi un Lythrum indigène (L. 
alatum) qui risquait éventuellement de servir 
d’hôte aux insectes européens. Il est apparu que les 
deux espèces délaissaient le Lythrum américain au 
désavantage de l’européen (Shelton, 2014). 
 
Du complexe Galerucella nymphaeae 
Dans le sous-genre Galerucella s.str. se trouvent G. 
grisescens et le complexe de G. nymphaeae. Sous 
ce nom spécifique de nymphaeae, Lohse & Lucht 
(1994) reconnaissaient quatre espèces qui étaient 
jusqu’alors confondues. Il s’agit de G. nymphaeae 
(L. 1758) vivant exclusivement sur Nymphaea alba 
ou Nuphar lutea et étant aquatique vraie, G. 
aquatica (Fourcroy 1785), G. sagittariae 
(Gyllenhal 1813) et G. kerstensi Lohse 1989, ces 
trois dernières vivant sur d’autres espèces végétales 
rivulaires. Dans le Catalogue des Coléoptères du 
Paléarctique, Beenen (2010) remet les quatre 
espèces sous le vocable nymphaeae bien que, 
manifestement, l’écologie les sépare. Bien que 
Bourdonné et Doguet (2014) ne reconnaissent plus 
les sous-espèces et présentent à nouveau quatre 
espèces distinctes, nous avons suivi, pour notre 
part, l'avis de Ron Beenen justifié dans Beenen 
(2008) en prévision du Catalogue of Palaearctic 
Coleoptera, Volume 6 (Löbl & Smetana, 2010). 
Le complexe G. nymphaeae fait par ailleurs encore 
l’objet d’études spécifiques car il n’y a pas de 
consensus sur le statut des différentes variations 
morphologiques observées (voir notamment Hippa 
& Koponen, 1986). Borghuis et al. (2009) ont 
montré que les différences génétiques entre les 
formes se nourrissant sur les différentes plantes-
hôtes étaient très faibles et que le complexe G. 
nymphaeae était génétiquement homogène. 
Par ailleurs, Pappers (2001) et Pappers et al. (2002) 
émettent l’hypothèse très intéressante qu’il s’agit 
peut-être d’une spéciation en cours liée aux 
plantes-hôtes utilisées. Il est trop tôt pour l’affirmer 
et le lent processus n’est pas encore suffisamment 
abouti mais c’est une question qui interpelle (voir 
aussi Lechner et al., 2015). 
 
De Lochmaea suturalis 
Au printemps 2001, Ph. Frankard (SPW DEMNA) 
remarquait la mort des callunes dans tout le secteur 
sud-est de la tourbière de la Fagne Wallonne 
(Province de Liège). Nous avons pu observer qu'il 
s'agissait d'une attaque importante de Lochmaea 
suturalis. Ce type d’attaque lors des augmentations 
anormales des populations est loin d’être anodin 
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pour la callune mais aussi pour les sphaignes et la 
végétation de la tourbière haute.  
Les pullulations du coléoptère ont été mises en 
relation avec les taux de retombées atmosphériques 
azotées qui sont largement supérieurs à la normale 
depuis plusieurs dizaines d’années. Avec une 
richesse azotée élevée, les larves grandissent plus 
vite, l’état larvaire est plus court, ce qui les rend 
moins vulnérables vis-à-vis des prédateurs et 
l’impact sur la callune est plus important. 
Les conditions atmosphériques, des hivers doux et 
pluvieux, des printemps chauds avec une forte 
pluviosité en juin et des étés humides, favorisent 
également le coléoptère (Rosenburgh & Marrs, 
2010 ; Gillingham et al., 2015).  
Les attaques de Lochmaea suturalis endommagent 
très sérieusement voire tuent les callunes (Photo 
6). Elles s’en prennent aux jeunes plantes (6-10 
ans), aux stades matures (10-20 ans) ou sénescents 
(20-40 ans). L’espace libéré de la sorte provoque 
un enrichissement ponctuel dû aux retombées en 
azote dans un milieu oligotrophe et favorise 
l’apparition de graminées ou même de ligneux. Ce 
phénomène perturbe l’équilibre entre les espèces 
végétales du cortège fagnard et modifie l’habitat 
originel (Brunsting, 1982 ; Brunsting & Heil, 
1985). 
 
De Luperus flavipes 
Parmi les Luperus du pays à pronotum rouge 
(Photo 8), à ce jour, les femelles de L. flavipes ne 
sont pas dissociables des femelles de L. luperus 
(Fogato, 1979). Pour établir les cartes de 
répartition, nous ne pouvons prendre en compte 
que les mâles des deux espèces. 
 

 
 
De très nombreux exemplaires de ce type, 
généralement collés sur des paillettes, sont présents 
dans les collections que nous avons examinées 

(carte ci-dessus) et nous n’avons pas encore pu 
sexer ces individus. De ce fait, la carte de 
répartition de L. luperus ne montre que les mâles 
de l’espèce (pronotum noir) et est fiable alors que 
la carte de L. flavipes reste à faire (publication en 
projet). 
La carte présentée ici pour les Luperus bicolores 
indéterminés montre un pattern quasi identique à la 
carte de distribution de L. luperus mâle mais il 
serait bien hasardeux d’en tirer quelque conclusion 
concernant la distribution de L. flavipes. 
 
 
 
Comme annoncé auparavant (Fagot, 2019a), la 
publication du catalogue des Chrysomelidae de 
Belgique est fractionnée en plusieurs notes. Après 
les Donaciinae (Fagot, 2019a), les Megalopodidae 
et les Orsodacnidae (Fagot, 2019b), les 
Criocerinae, les Eumolpinae, les Lamprosomatinae 
(Fagot, 2019c), les Cryptocephalinae partim 
Clytrini (Fagot, 2019d) et partim Cryptocephalini 
(Fagot, 2020), les Chrysomelinae (Fagot, 2022) et 
maintenant les Galerucinae. Nous présenterons 
pour suivre : 
 
Les Cassidinae, 
Les Bruchinae et 
Les Alticinae. 
 
En finale, nous réaliserons un catalogue 
synthétique reprenant l’ensemble des taxons 
belges, distribués selon les districts 
phytogéographiques, tel qu’il était prévu de le 
réaliser au départ (Coulon, 1995). 
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